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Il ya comme çà des moments où subitement, on pense aux anciens camarades de classe. C’est ce qui est arrivé 
ce week-end aux JJR 64. Ils se connaissent et communiquent tellement bien (Internet est là pour cela) qu’ils en 

oublient de se réunir et ce, depuis assez longtemps, Gala Annuel AEJJR mis à part. Coup de chance, Phan Van 
Truong de retour de Malaisie - avec sa barbiche poivre et sel bien connue - où il passe annuellement la moitié de 
l’année nous avertit de son «débarquement» en polo rose et jeans bleu clair.    
     
Tilt ! En 48 heures, coups de téléphone et courriels urgents rameutent les copains pour une « petite bouffe » ce 
week-end au restaurant Indochine de l’avenue de Choisy à Paris. Coup de chance double : P V Truong étant 
souvent en voyage ne connaissait pas encore l’endroit. Coup de chance triple : pour une fois, Hua Thanh Huy 
annonce son arrivée, car il n’avait jamais revu Truong depuis…1963 ! Coup de chance quadruple : Nghiêm Anh 
vivant en ermite est  venu revoir Truong car il tenait à lui dire de vive voix à quel point il appréciait les textes de 
Truong publiés chaque mois dans le Good Morning sur ce site (pensez à le lire ce mois-ci, la « patte » est 
délectable). Cerise sur le gâteau, Cao Xuân Loc dit « Tonton Loc », pour une fois loquace, est venu avec son 
épouse toujours parfaite. Prenez le tout, secouez le shaker,  et l’on obtient 18 personnes fêtant joyeusement le 
« Malais ». Nguyên Tât Cuong souriant comme sa femme Hoa était joyeux, Dang Dinh Cung s’est présenté avec 
une chemise dénotant l’été enfin chaud, Nguyên Tang Binh riait tout comme sa femme Thu vantant les charmes 
des orchidées, Tuyêt Hao évoquait ses premières années lyonnaises pendant que son mari Nguyên Quang Lân 
dégustait son plat en rigolant avec les copains 

     
Oh, peu de secrets ou confidences ont été échangés car chacun sait que  P V Truong et Mông Lan (quelle 
épouse adorable!) vont et viennent entre Kuala Lumpur et Paris, outre les apparitions saigonnaises de Truong 
qui donne des cours à la Faculté d’Architecture de Saigon. Par ailleurs, et de temps à autre, Truong nous reçoit 
chez lui à Paris où Mông Lan aux fourneaux nous régale de plats plus délectables les uns que les autres. 
Cependant, l’ambiance était chaude de l’harmonie entre les JJR 64…et de la cohue du restau qui connaît un 
succès indéniable. Il fallait parfois hausser le ton pour s’entendre même si le rire de Nguyen Trung Nhu (le 
premier à s’inscrire) était bien perceptible, tandis que Bui Ngoc Vu et sa femme Paula tenaient « une pêche » pas 
possible (la pratique du golf sûrement) ! 

JJR 64 : fête pour le retour 
à Paris de Phan Van Truong 
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Certains n’ont pu être là, tels Dang Trung Son qui a envoyé un courriel de Lombok (Indonésie), ou Nguyên Trong 
Phuoc de garde (ces toubibs, ah !) ou Sony Nguyên Phu Son, bloqué par un rendez-vous non transférable. Pour 
Nguyên  Khac Truong, c’eût été dur de faire un aller-retour de 1600 kms pour un déjeuner, Toulouse n’étant 
décidément pas trop proche, mais ceux des présents pratiquant le golf se sont échangés des dates de 
disponibilité avec lui. GNCD, JJR 64 redoublant donc également JJR 65, est venu mais a du se sauver 
rapidement, sa femme Natsuki étant « de corvée professionnelle» à 14h30. Tout cela pour vous dire qu’une 
réunion de promotion c’est tout sauf lugubre, et les « 64 » ont bien respecté cette règle avant de se séparer 
après une dernière photo dans la rue. Dans moins de 2 mois, en septembre 2008, ils auront été en France pour la 
1ère fois il y aura …44 ans, fichtre ! 
 

                
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

     
 
 
Terminons sur une touche tout autant joyeuse : en septembre, avec l’arrivée à Paris de Bùi Thê Chung JJR 64 et 
délégué de l’AEJJR aux USA, et en octobre, avec le retour à Paris de notre webmestre Vinh Tùng également de la 
« 64 », Nguyen Phu Son - tout en s’occupant des affaires sociales de l’AEJJR - s’attellera (craché juré, croix de 
bois croix de fer, si je mens je vais en enfer !) à l’effort de réunir tous les JJR 64 disponibles. Et là, amis de la 
« 64 », pas question d’être absent, vous êtes tous prévenus à l’avance !  Et vive la fête, bon sang, en ce temps de 
retraite (déjà !?) pour certains d’entre nous indépendamment de la promotion de lycée ! 
 

G.N.C.D. 


